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BILLET DU PI\ESIDENT : 

Le train-train habituel du groupe continue, partagé entre les Sieben 
et d'autres travaux d'exploration. 

Les journées de nettoyage du Chevrier nous ont permis de faire une 
constatation réjouissante, c'est que les spéléos actuellement ont pris cons­
cience du problème de la pollution et an général emportent leurs déchets. 
Il reste encore le cas des résidus de carbure que l'on retrouve encore en 
trop grande quantité. Mais nous ne doutons pas que nous puissions faire con­
fiance aux vrais sportifs 

Ces journées, les 6 et 7 septembre, ont mobilisé 16 lausannois at 
ont permis à plusieurs d'antr'eux de faire connaissance avec cette belle 
grotte et d'avoir le désir d'y retourner. 

Le résultat de ce nettoyage partiel (il reste è faire la salle du 
fond et la galerie depuis l'entrée jusqu'au puits): plus de 200 kg de dé­
chets, soit 12 sacs. 

Depuis notre dernier bulletin, nous avons eu le plaisir d'a6ceuillir 
comme membres actifs les candidats suivants: 

CRAUSAZ Marie-Louise 

DETRAZ Andxo~ 

SAUGY Jacqueline 

SAUGY DanieZ 

Bienvenue à ces nouveaux camarades. 

Prochaine étape importante dans l'histoire de notre groupe, le 
souper du 25 ème anniversaire dans la salle des fêtes des Salines da Bex. 
le 4 octobre. Plus de 70 convives sont déjà annoncés. 

Dans l'attente de vous y voir, je vous dis è bientat. 

Edmond FANKHAUSER 



REPRODUCTION DU PREMIER PROCES-VERBAL DE NOTRE SOCIETE: 

L 

SECTIOll V.\l1'.ùOISE S .. S. S. 

' PROCES-VERBAL cle 1 1assemblêe contitutive 
2' t'llvrhr 1950 

9 membres 

assemblée ouverte h 20h.}O 

cl.u 

L~o." 
v~t.&te ~' 
C.....e v. " ... \ocl 
i(.~ ... ,'{" 

Cette nssembUe,l,Ui eut l!eu au domicile 
de l'initiateur Pnul Darbellay,s•est dGroulJe sous la t:171C: 

do l'amit1~ et de le bonne huœaur. 
llo\18 avons dGhntG pRr la lecture pe.r Dc\rboll·'l~· 

du atutat ÜO ln S,S,J, qUiQéU l:l!JJ.Il'OUV' pnr tous les li'•CI:Ib1'1:& 

1le l'nssembllle; suivi de l'dlaction du co:Ai tu,propoaG p31' 

Dul'be!ln,y, .. 1ui oh tint l 1 &))probation Jo tous, il so 
. compose collllüe suit: 

l,r..:sidunt: P~:~.al DHrbu:..ltlY 
Vicc-pr.1si<lent:Joun Dm•on 
Soc ra tai re: J eon-lilauJe l•ahud 
Cniusiar: Oilbert I'i ttet 
!JntGriol: Jenn-L:arcel Le Pa~e 
Ensuite nous .f.'ixons lr. cotisation m.n ;I'J;::.lt: 

A l'l'r, scrame 'lUi ne t't\t pas trouv.Je oxess1ve par les 
L1omhres, Ln rJ:!.scussion se portn sur doux J;Oints 
importnnts,,le matériel et l 1 é 1Uipoment, Il f(\t cl~ciJ' 
que IlU1~bolluy ot :.nyut so llorHJuic~o••ohnt su1• lo prix 
c\'nchut uus ::us•.1uoo nvoc l4ontllBO acut,yl\Jnü, .:le l'i".hbilll~lllm·.t 
dos cordes et cAble~. 

l 

Ltt. sênnco s 1 ost teru1n.:o dMs un brouhuhe. Go ·:ol'l'C!l 

'ontre-chQI!U.aa ot duno la .f.'umGG ~p11.1sse des c1garos, 

Swance lovae fi 2~h. 

Prc1si<lent: .1ecrGtutre 1 
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~950 

L ''habi-t change, 

mais Z 'esp%'i. t demtnœe. 



Il est difficile d'entreprendre un tel article sans avoir l'air de 
se gonfler. Mais l'occasion est trop belle pour ne pas essayer de dresser 
un bilan du travail de ceux qui nous ont précédé. Ils ont peiné dans des 
conditions difficiles, s~ns bénéficier du matériel dont nous disposons. 

Notre recherche a été grandement facilitée par les bulletins n° 
2 et 4 de la Section de Lausanne, que notre honoraire P.J. Baron a consacrés 
aux 20 premières années d'activité du groupe de Lausanne de la s.s.s. 

Notre groupement fut le 4 ème à appara1tre sur le plan vaudois. 
Il a été précédé par le groupe Eug~ne Chenuz de Montricher qui explora dès 
1930 le versant sud-est du Mont-Tendre, puis du groupe Péliahet de Nyon qui 
se rattacha dès sa fondation en 1940 à la s.s.s., mais la quitta deux ans 
plus tard à la suite de dissentions, Le troisième groupe fut fondé à Lau­
sanne sn 1946 précisément par P.J. BaPon et J.M. Le Pape sous le nom de 
Spéléo-Club International et fut dissout en 1948. 

L'on retrouve en 1950 les deux mêmes compères dans la liste des 
fondateurs de notre groupe et nous tenons à citer les noms de ceux qui font 
encore partie de la s.s.s. Lausanne après 25 ans de fidélité. 

Il s'agit de nos amis M. Audétat 

P. DarbelZay 

J.C, Pahud 

J.P. GiZZiéron 

J.P. Widme~ s~. 

P.J. Baron 

L. Layat -

Au départ, une quarantaine de cavités sont connues grâce aux fiches 
de la section de Genève et uns soixantaine d'autres approximativement 
situées. Au bout de 10 ans, notre groupe sn est à sa 373 ème cavité cata­
logués dans le canton, Avec celles trouvées en Valais, Fribourg, Neuchâtel 
et dans les départements voisins du Doubs·, du Jura et de l'Ain, nous arri­
vons environ à 500 trous, qui représentent plus de 21 km. de topographie . 

Il est clair que cette première décennie était favorable aux décou­
vertes car presque tout était à faire et nos amis n'ont pas chômé, se dépla­
çant souvent en train, tout équipés, un sandwich en poche et le casque sous 
le bras. Nous laissons imaginer cs que devaient ~trs les rentrées, 
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Durant la 2 ème période de 10 ans, le travail de prospection, 
efficace, continue, et les trouvailles d'affluer, mais à un rythme plus 
lent. On topographie, on découvre, on désobstrue, et l'on se retrouve, 
toujours d'après P.J. Ba~on, avec plus de 1400 expéditions, plus de 600 
cavités vaudoises inventoriées et une centaine à l'extérieur du canton, 
tout cela en 20 ans d'activité. 

Les cinq dernières années, avec des forces nouvelles, l'acti­
vité s'est inlassablement poursuivie. Les découvertes se font de plus en 
plus rares jusqu'au jour où les Sieben-Hengste retiennent notre attention. 
Depuis 1972, elles occupent notre équipe de jeunes et des résultats en­
courageants ont récompensé lee efforts entrepris. 

25 ans de recherches spéléologiques, cela représente un nombre 
impressionnant de gars décidés plus un total incalculable d'heures passées 
en grelottant et en jurant que c'est la dernière fois, maie ce n'est qu'une 
étape dans l'histoire de la spéléologie. Tant que l'esprit d'aventure existe 
il y aura des mordus du mystère souterrain. 

Dès maintenant, le départ est donné pour le 50 ème de le S,S,S,L, 

Edmond F'ANKHAUSER 

De sa fondation à nos jours, 
liste des découvertes les plus importantes 

GOUFFRE DU PLAN D'ARRENAZ 
GOUFFRE 14 (Prê de St-Livres) 
GROTTE DES LACS et GROTTE DU VERTIGE: premiêre liaison entre 
les deux grottes et premier développement dépassant le kilomètre 
en pays vaudois. 

'GOUFFRE DES CORNEILLES 
GOUFFRE GLACE DE LA CHESETTE 
GOUFFRE DU PETIT PRE 
GOUFFRE DES CROIX ROUGES 
GOUFFRE ANTOINE 
BAUME A LA ROSE 
GLACIERE 13 
GROTTE DE LA CHAMBRETTE 
BAUME ANNE-MARIE 
P 43 GOUFFRE NICOLE 
T~U DES VENTS sur Albeuve 
SIEBEN ~ HENGSTE (en cours d 1exploration) 

dêv. 
dêv. 

dêv. 
dêveloppement env. 

160 m. 
67 m. 

170 rn. 
... 201 m. 
.. 426 m. 

108 m. 
.. 245 m. 

77 m. 
790 m. 
400 m. 
60 m. 

105 m. 
850 m. 

20 km. 

6 



7 
GOUFFRE DES CHARGIAUX 
CHATEAU . D' OEX 

A.. -. A! 

7-1o m. 

-1o2 m. 

S.S.S.L. 16 Wf.1969 c.m. 
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Gouffre des Chaux 
Fame lon 
Coord.: 13762o/ 568. 52o 

.,.;,... 
0 

PLAN DE L'ORIFICE 

-.52 m. 

COUPE 

0 1om. 
~---1 _,_, .....~· ............ ~·+---~--! 

S. S. S. Lausanne 
11.XII.1969 C.M. 

~4~~---------------------------------------~· 
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GRANDE BAUME DE MONTRICHER 
ALTITUDE : 1410 m. PROFONDEUR: -65 m. 

0 

COUPE 5 

10 

15 

-30 m. 
palier inaccessible 

- 65 m. •boulis 

5.5.5. L. Y.1971 m.l. 
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nETTOYAGE DU 

GOUFFRE DU CHEVRIER 

1975 est pour l'Union Internationale de Spéléologie année de la protec­
tion des cavernes.La Société de Spéléologie a mis le paquet à son tour. 
Elle a créé une Commission pour la protection des cavernes et des sites 

karstiques.Les 6 et 7 septembre 1975,dans toute la Suisse,une grande 
opération de nettoyage de cavités et de sites de surface a été menée par 

les clubs de la SSS. 

Notre Section s'est occupée d'une cavité qui lui est chêre:le Chevrier. 

Belle et importante cavité des Préalpes mêdianes,elle avait reçu la vi-
site d'innombrables équipes et plusieurs camps souterrains.Cela se voyait ... 
Plus de ~00 Kg de détritus divers ont été sortis. Ce n'est pas fini.La sal­
le du fond et la première galerie jusqu'aux puits ne sont pas entièrement 

nettoyés,il faudra revenir. 

Ami lecteur,peut-être irez-vous bientôt au Chevrier. Alors, nous vous en 
prions,ne laissez rien derrière vous, reprenez tout, aussi les restes de 
carbure. Même plus, si vous voyez une pile ou un papier qui a échappé 
au ratissage, faites un petit effort et glissez-le dans vos bagages. 

Nous pourrons dire bientôt : 11 Voila une cavité que les spéléologues ont 

laissée intacte, on peut avoir confiance en eux 11 

c. Brandt 



El 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 

LE GOUFFRE DU CHEVRIER CONTINUE ! 

Lundi 22 septembre 75, une plongée du siphon aval à - 370 m. 
livre accès à la galerie, Arrêt au bord d•un petit puits dont 
le fond est au delà de la cote - 400 m. ( voir " Activités " ) 

* * * * 
La SSS Lausanne a la chance de posséder un président au langage 

direct : c•est un Franc causeur ••• 

* * * 
Du ,er au 7 septembre 1975 s•est tenue près de Barcelone une 
" 2ême Conférence Internationale de Plongée Souterraine et de 
Sauvetage ", dans le cadre de la Commission de plongée souter­
raine et de 11UIS. 38 participants venus·de 11 pays (Belgique, 
Espagne, Angleterre, France, Pologne, Tchécoslovaquie, Yougosla­
vie, Suisse, Mexique, Liban, Suède ) ont débattu de la sécurité, 
des techniques et équipement nécessaires pour 1 •exploration de 
très longues ou très profondes cavités noyées, de 1 •apport de la 
plongée à 1 •hydrologie karstique et à l 1exploitation des émergen­
ces sous-marines. 

* * * * 
Du 20 au 22 septembre, une équipe lausannoise a réussi à faire une jonction 
au réseau des Sieben-Hengste, dans la GLACIERE. Ils ont rejoint probable-
" ment le P51. Plus de précision dans le prochain numéro du TROU . 
.... Bravo ALEX .... 

12 
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GROTTE DE LA 

/OURCE DE LA DOUE 

par le GROUPE LEMANIQUE DE PLONGEE SOUTERRAINE 

SITUATION 

Coordonnées (service top. fédéral) 

alti tude 

560.630 1 250.850 

440 m. 

La source est nichée au fond d'une courte vallée borgne. Au pied d'une pente 
boisée très raide, un abri large de 20 m. et profond de 5 m. Dans le coin 
droit en entrent: un courant d'eau issu d'un laminoir immergé. Dans le coin 
gauche, une courte galerie sèche (1.80 x 1,50 m.) aboutit 15 m. plus loin 
è une surface d'eau immobile: siphon. 

EXPLORATION 

Une première reconnaissance, le 28.12.1971, montre que le siphon eu bout de 
la petite galerie est facilement pénétrable. Parti sans palmes, prévoyant 
l'étroiture, le plongeur fait demi-tour après 10 m. de progression facile, 
Le même jour, courte désobstruction dans le laminoir de la source, et il 
est possible de se glisser, bouteilles è bout de bras. Tout de suite, cela 
devient un peu plus grand, largeur: 3.00 m. et hauteur: 1.00 m. La galerie 
en interstrate descend doucement. Demi-tour après un parcours de 15 m. 

Nouvelle attaque è Pâques 1972. Plongée d'abord dans le laminoir de la sour­
ce. Le point atteint par la première plongée dépassé, la galerie se r~trécit 
après un lent virage è gauche. Le boyau ne dépasse pas un mètre et demi en 
largeur et la hauteur ne permet pas de progresser avec des bouteilles sur le 
dos. Profondeur entre 2.00 et 3,00 m. A 55 m. de distance du départ, alors 
que le corde guide déroulés depuis la surface ne coulisse plus qu'~ grand 
peine, arrivée dans un large volume d'eau et ,,, surface, Un bessin d'eau 
profond de 3.00 m., comme une petite piscine carrée (5.00 x 5.00 m.), entou­
rée de parois verticales. Un mètre et demi au dessus de l'eau, départ d'une 
large galerie sèche, Fin de la reconnaissance et retour vers la sortie. 
Longueur du boyau noyé: 55 m. 

14 
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Dauxi~me plongée dans le siphon eu bout de la p@tite galerie. PaBs~gs noyê 
triangulaire, descente jusqu'à- 3.00 m., et ,,, surface au m8me endroit 
qLw tout à l'heure, après moins de 20.00 m. parcour·us r:<Jn plor1gse, 

Deux jours après, nous reconnaissons rapidement 200 m. de ga18rias s~ches 
jusqu'à un bassin profond, oa la galerie descend lentement sous l'eau: 
il faudra replcngBr. 

L~ 1~ juill9t 1972, topographie et tentative en plcn1ée dans la eiphcn t8rmi­
nGl. Oaacante à moins 7 m~tres, galerie rectiligne, rectenguleira (hautGLrr: 
2.00 m.J parallèle au pendage, Virage ê droite, suite st ,, , cul da sac ! 
Rmmcnt~G dens une cheminée cylindrique, plafond è -4.00 m., oucune suita. 
RGJtCJUl" en in!llpectant le plafond: rien, sinon, p8u avant le d~Jbut du siphun, 
uns fGnte verticale dans l'axe de la galerie, ~vontusllement pénétrable. 
JLJG\tt:'l aprÈ!!'l le dtflpart. du siphon, à droit9 Gn regardant 1 'amont, un L;oyau 
Mblyé, 5 -3 m,, donne sur une surface au fond d'une cheminée en cloche. 
Auc.:wr1<1 eii..J i t!:O ~:Ha.risnrHl, rnc:sis deux boyaux immergés pleins d'eau trouble, 
trouble dû Sèns doute au passage du plongeur dans la galerie noyée toute 
proche. Fin da la plongée, Vers l'entrée du siphon, ba8sin profond dont 
tdutea lee parois n'ont pas été reconnues. Le courant est visible peu en 
aval, mais è c~t endroit, nous n'avens pu sn trcuv8r l'origine. L'eau de 
1~ ecurca êtait peu claire, la suite nous a échep~é. A revoir. 

TECHNIQU~ ET MATERIEL 

Cornne con:IG~ gu id~, nous avon:~ utili s€1 exclusivement de la cordelette 
d~rculée par un coéquipier à l'entré~ du siphon. Cetta technique, valable 
lorsqu'il faut se glisser dans les ~troitures, bcutaillea ê bout da bras, 
manqus de acuplesne dès que la galaris devient plus grdndy, Un petit dé­
vidoir est alors plus efficace, mais des boucles na doivent pas pouvoir 
s'~ch~pper d~ la bobin~ et la cordelette doit pouvoir Otra rembobinée 
f'ê:lcilement. 

Pour le franchissemc~nt du siphon d'entrée, nos bouteilles d'8ir de 12 1. 
avaiant une autonomie bien trop grands, Uns bcutsllls de 3 1. munis d'un 
clétFmdeur eût été bien suffisants. Pour le siphon terminal, un scaphan­
dre fait ds doux bouteilles indépendantes de 3 1. ellie une autonomie st 
u~1e sécurité sati~:>faisantes avec un poids acceptabl&J. 

DESCRIPTION 

rJ 8 l'endroit a() le siphon d'entré8 rencontre la sut'fm;e, une galœrh noyée 
m1 intar·str'ate à- 2.00 m. continus verl> l'amont. Dimunsions: 1.50 x 0.80 rn. 
[lü là v:ient l'EJalJ de la source. Nous ne l'avons pm> vblitée, 1~ rivièrf.:l est 
rGtrouv0s plus loin. 
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Lè, un mètre et demi au dessus de l'eau, large g~lerie rectangulaire en in­
terstrate (4.00 m. x 2.00 m.). Depuis lê jusqu'au siphon terminal, la gals­
rie sèche retrouve la rivière visible chaque fois sur quelquRs mètres. 
Sinon elle coule apparemment dans un boyau en interstrate quelques mètres 
au dessous de la galeri8 principale. Le courant est aperçu pour la dernière 
fois au fend d'un court diverticule è 20 m. du bassin terminal. Lè, le cou­
rant n'est plus visible et son origine nous a êchappé. La galerie sèche 
reste de forme rectangulaire jusqu'au bout (3.00 m. x 1.70 m.), ê part trois 
passages bas en laminoir. Deux fois, forte couche de limon dont la masse 
dure est sculptée .de cupules d'érosion. 

Une demi-douzaine de cheminée~ hautes de 5.00 è 10.00 m. semblent 
fermées au sommnt. 

La caractéristique principale de la cavité est la superposition d'un étage 
sec et d'un étage noyé séparés paf è peine 5.00 m. de roche. Les bonduites 
noyées sont étroites, les galeries sèches ont des dimensions moyennes. 
Celles-ci sont sans doute parcourues par l'eau en crue, et la petite gale­
rie sèche qui accède au siphon d'entrée depuis l'extérieur débite alors 
parfois. Ces deux étages coexistent jusqu'à la sorti8 (la source en lami­
noir et la galerie sèche). L'ensemble de la cavité est pratiquement 
horizontal. 

Lors des explorations de P~ques, une faite odeur de mazout emplissait toute 
la cavité. Une fine pellicule irisée dani le bassin au fond signalait sa 
présence. 

HYDROLOGIE 

La source de la Doue se trouve au fond d'un très court vallon borgne, 
affluent d'une vallée sèche. La direction de cette vallée est parallèle 
à celle des galeries que nous avons explorées. La vallée sèche est elle­
même borgne, à 2 km. de là, et sans doute faut il rechercher l'origine des 
eaux de la source dans la capture souterraine de celles qui alimentaient 
autrefois des émergences à la tête de cette vallée. 

~e phénomène d'enfouissement de rivières longtemps subaériennes semble 
fréquent dans cette région: rivières souterraines de Milandre, 
du Creux -Genat. 

Cy:r>i lle BRANDT 
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"Paru dans plusieurs quotidiens romands" 
UNE JOURNeE ReUSSIE, INeDITE, MERVEILLEUSE ... 
près de 100.000 peraonne• ont tenu ces propos en 1974 
après avoir visité les 

ATTENTION. 
AUX 
PRIX 
SPECIAUX 

Grottes de Vallorbe­
I'Orbe souterraine 
~" •v tOUS leS )OUrS "'"" .,. ~A 1:2 11 tt 13 h è 17 h. 

~IX S!)éCIBUX fOUr écoles et SOCiété • 
&;ar :: 

Pour toue renseignements: . 
OFFICE DU TOURISME, 1337 VALLORBE, '"· 021 83 25 83 

,.;oct t.'/I; Ill> w;· 1 'l,'/,0/ 1/'f.'.IU:NT 
on· u .'f: 1111 ru u 111 s.m; Vallorbe, le 23 juin 1975 

/J,I~ J'A/,WIWE 
1\l/,•rt$F.1 

T•l. onm u ZJ u 

SociJté Suisse de Spéléolo~ie 
Section Lausan1e 
Case postale 5o7 

looo T.AUSA N.'~'!l 17 

.,:: r.•l\.111,~·~ \ vot:--e lettre, nn'.l~ avons ::.•uvunto.o;e de 
vo::;: a~·r,or.c~r ]tH• M .• r .-i<'. Morel est pr~t Il vn•ls 
c··::l'.lire no~r '.lne visite annro~o~~~~ dos ~ratte~ de 
l 'vrb'3 le. na·~~di 2>'\ ,iui:J O•l. le di. :lt"tlche 2--J ,juin 1975 
?1 ':i i1. ·~o. 

CZJ 
i.·! ::·1·~l re :Je vi:;ite·.lrs :!0tt U~J slt'.ler e~tre 8-12 

p-:>ur cette 

0 ~OJS ten~ns encore h pr~ciser q~e noua ddclinons toute 
l'I'Jë ro·l~:Jr!bil it·\ l,H3 l'le la vi si te de la parti~ non­
u~:'~a~J~ d~a ~:~n~tge. 

R~B~~~t \ votre iisposition ~our tcut rens~igne~ent 
compli~·~.!mt::.ire, n::1us VJ'.l8 p!'es~nt·"Jtw, !>lesnieurs, nlla 
snl'.ltati~ns diAt~ngu~es. 
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ACTIVITES -- -

25 mai 1975 Baume de l'Elan 

O. Depatlens~ A.Hof~ son père et un aopain 

L'entrée n'est pas un entonnoir comme indiqué dans le BARON, mais un puits de 
13 m. Au bas de celui-ci on empru~te une diaclase pour descendre dans une 1ère 
salle. La suite accessible est un passage bas qui communique avec une 2ème 
salle, au fond de laquelle monte une grande cheminée. En temps de pluie un 
ruisseau traverse la grotte et s'infiltre dans l'éboulis du bas de cette che­
minée. Nous n'avons pas essaye de remonter celle-ci, mais nous avons vérifié 
toutes les autres ainsi que les galeries secondaires. Dans la 1ère salle nous 
avons dû planter un spit pour accéder à une galerie fortement remontante où 
arrive une belle cascade pétrifiée. Arrêt devant une pente glissante de "mond­
milch" au sommet de laquelle on devine une galerie horizontale. Un piton nous 
prouva que nous n'étions pas les premiers à arriver là, mais les autres ne 
semblent pas avoir été plus loin non plus. 

Par contre, toujours dans la 1ère salle, au-dessus d'une galerie en cul-de-sac, 
nous avons trouvé une galerie vierge qui nous valut une trentaine de mètres de 
première. Le début est le haut d'un méandre où l'on avance debout pour arriver 
dans une galerie qui diminue au point qu'il faut ramper pour déboucher tout à 
co~p dans une salle sur laquelle se greffe une cheminée. La progression est 
arrêtée peu après, la galerie se séparant en deux cheminées et quelques boyaux. 
Les 3 cheminées se terminent en cul-de-sac. 

14 - 15 juin 1975 Stage de plongée S.S.S. 
région Malbuisson (dép. Doubs, France) 

Organisé dans le cadre de la commission de plongée S.S.S. Cours donné par: 
C. Brandt~ C, Magnin et Ph. Sahneider. Dix participants plongeurs venus de la 
S.S.S.Genève, SC ,,,ra, GS Porrentruy, S.S.S.Lausanne, et qui auront pu faire le 
point de leurs connaissances sur la technique et la théorie de la plongée, 

Le samedi, exercices pratiques dans le lac de St Point. Repas, longue théorie 
et dodo dans un hôtel de Malbuisson. 

Dimanche: Courtes plongées dans la source du Doubs: premiers pas en plongée 
souterraine pour deux des participants. 

13 juillet 1975 . Commune de Roche 

o. Depatlens~ A.Hof et son père 

En-dessus du camping de Roche pn voit un magnifique porche. Son accès pose 
quelques problèmes. Il s'est formé à la faveur d'une faille et ne fait pas 
10 m. de profondeur. On ne trouve là aucune trace de galerie. On peut par 
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contre observer de beaux miroirs de faille ... et profiter de la vue. 

De la route principale, on aperçoit un 2ème porche tout au fond du val: il 
provient de la route qui monte aux Agittes. 

3 août 1975 Gouffre du Pré de Ba1lens 

Ph. Bron, E. MayeratJ A. Hof et son père 

Forçant une étroiture dans la grAnde f1sRure, nous nous retrouvons dans une 
pdrti~ sans traces, Cinq m~ plus loin ressaut de 6 m. environ avec filet 
d' e.au. Arrêt us van t wn nuwv8au L'~:~ssaut necE:ssi tant 1 'assu1 ag~:~. 

23 au 28 aoOt 1975 SIEBEN - HENGSTE 

C-A. JeanriohardJ A. Hof et son père 

Arrivée sam~di 23 aoOt. 
En montant nous allons examiner la petite grotte, près du trou souffleur du 
chalet d'en-bas, avant qu'elle ne soit bouchés par les ordures: La seule con­
tinuation est un boyau trop étroit. 

Arrivée del anglais qui s'installent aussi dans le chalet (pas un seul ne 
parle le français) 

Dimanche 24 

Prospection dans le lapiaz au-dessous du chalet. Mis 4 croix. 

Lundi 25 La Glacière, 

Matin: continuation de la prospection. Mis des croix sur deux trous qui commu­
niquent et sur une perte avec un puits de 10 m. 
Après-midi: promenade avec un anglais qui essaie de nous expliquer ce qu'ils 
ont fait pendant leur camp de l'année passée. 

Mardi 26 

Visite et exploration à 3 (Dave du CCC., ClôdalJ Alex) d'un boyau descendant, 
à la fin de la pente de glace, à gauche. Le boyau a 45°, encombré d'éboulis 
donne accès à une galerie étroite et haute (environ 1.00 x 15.00 m.). Le bas 
est trop étroit. Une opposition délicate permet d'atteindre un élargissement 
tout en haut de la galerie.,, et ça passe: Puits de 18.00 m. En bas, 3 possi­
bilités de continuation. Nous choisissons un méandre horizontal. Après 10.00 m. 
petite salle où nous descendons un ressaut de 6.00 m. en opposition. En face 
la galerie continue aussi. 2 spits, puits de 7.00 m .. Palier visible 10.00 m. 
au-dessous. Le restant du puits parait intéressant: estimé au son: 30.00 m. 
au moins. 

Mercredi 27 

Reprise de l'exploration de la Glacière. 
Nous asvons changer d'anglais, l'autre étant fatigua. Après l'étroiture, nous 
spitons et descendons le puits qui fait bien 10.00 m. comme prévu. Plantons 
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un premier spit. Le deuxième pose des problèmes mais Ct~at lee r6sout sn 
apitent le plafond dans une position des plus ~crobeti~ue. Descente de 22.50 m. 
palier, apit, encore 15.00 m. et nous voila au fond du puits. Pendant ce temps 
l'anglais, gelé per l'ettante dana le courent d'air, remonte emportant eon sac 
et, malh~ureuesment, notre matériel t~po ~ui s'y trouve. 1 apit pour une étroi­
ture verticale qui donne accès à un puits de 4.50 rn, Un ressaut mène 1.50 m. 
plus bas eu départ de deux galeries trop étroites. Il n'y o lè plue eucun cou­
rent d'air. Il passe certainement directement da l'étroiture ~ une petite ga­
lerie qui part en face, au mArne niveau, éventuellement ettsi&nobls en opposi­
tion. Mais le plus intêressant serait de treverser le grand puits. 

Conclusion~ du pain sur la planche. 

Jeudi 28 E 3, Shelter Pot 

Trou exploré en 1974 par le ccc. Arrit à- 100 m., eur m4~ndre trop étroit 
(pour lee anglais qui explorent en combi néoprène). 
Localisation: voir journal du CCC "Sieben Hengste". • 

Exploration è l'anilaise avec Jim et Dave qui nous disent de na prendre que 
notre matériel personnel. Descente du puits d'entrêe (25.00 m.) à l'~chelle. 

Dans un deuxième puits intérieur, nous trouvons un spit. Explication: Frangis 
est paeeé p~r l~ ~ mois auparev~nt. ~e méandre déclaré trop ~trait (tao tight) 
pesee relativement facilement. Nous trouvons un puits de 12.00 m. environ avec 
1 spit (merde!J, En bas départ d'un magnifique méandre bestialement étroit. 
Le sommet du méanOre forme un boyau iaolé par un plancher stalegm1t1que. Après 
50.00 m. on bute sur une étroiture. ALe~ pesse, Après l'étroiture plus de 
tracas, Malheureusement, à part une petite eQllg ew1v1a d'un ressaut et d'une 
cheminée, tout est trop étroit. Cette partie là du gouffre semble terminée. 
Il feut çhercher plus haut. 

31 aoDt 1975 Gouffre du Prê de Ballens 

Ph. Bron~ M. CaeeUini, M. Genton, 
A. Hof et E. Mayerat 

Nous descendons le 2ème ressaut qui fait aussi env. 6.00 m. et nous nous re­
trouvons dans une petite salle avec fond de gravier. Le ruiBseau qui nous re­
joint eu haut du ressaut est suivable sur 3.00 m. puis il s'enfile dans uns 
étroite fissure (10 cm). Un bloc, en travers du ress~ut. qui tomba à la pre­
mière petite pouss~e sembla confirmer que nous étions les premiers. Notons 
encore la préssnce de deux pet1 tes galeries. à une des ext_n1mi tés supérieures 
de la grande fissure, qui ne figurent pas sur la topo. 

Remarques: Le ruisseau indique que nous even~ ette1nt le point le plus bas de 
le cavité. 
Le fond du puits d'entrée est devenu un ruclon! 

22 septembre 1975 Gouffre du Chevrier 

A.-M. Fankhauser1 E. Fankhawea~, 

M, Fankhauser, c, Br/%1'1d1:, 

But : Plonger le siphon dans la galerie effluente a - 370 m, Ce qu1 nous vaut 
le spectacle d'un type qui se promêne dans l'alpage avec un scaphandre sur 
1 e dos • 
• 
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Descente sans problème dans un gouffre du Chevrier propre comme un sou neuf. 
Arrivée au bord du siphon dans une petite salle ... d1 eau (avec douche 
incorporée ) qui offre une place confortable pour les préparatifs. mais laissons 
parler le valeureux plongeur. 
11 Depuis des années, on me dit qu 1 i1 faut enfin le plonger, ce siphon, C'est 
dans ce siphon qu'est la suite du Chevrier, etc., etc, Alors, voila : On se 
casse le ,,, hum! ... bref :, on se fatigue pour anener le matériel au bord 
du SIPHON et •• on a un siphon et une surprise, et la surprise, c'est qu•il 
n'y a pas plus de dix mêtres ennoyês, 

Aprês le siphon, {aujourd'hui le débit du ruisseau est faible) un tuyau de 
20 cm de diamètre absorbe le ruisseau, et un boyau sec remonte un mètre avant 
de reprendre la descente. Après quelques mètres, ressaut et cascade du ruisseau 
retrouvé. Les passages ressemblent a ce qui précède le siphon, puis deux nou­
veaux ressauts franchiasables en varappe facile, le dernier doit se passer 
dans la cascade, Suivent un bout de galerie et un puits de 8 rn, qui stoppe 
aujourd'hui la progression, Cela parait continuer, à suivre, Au moins 50 m. 
ont êté gagnés en longueur et plus de 20 rn, en profondeur. 

Plongêes en Ardèche 

C. Brandt et une ~quipe de pZong~e soutePraine 
tch~cos2ovaqu~ : F.PiskuZa, M, PiskuZa, F. Bradaa~ P. Dobsic 

30 aoOt 1975- Durant le voyage vers l'Fspagne pour assister à la 2ème confé­
rence int. de plongêe souterraine, nous faisons halte à ~ourg St Andéol pour 
une plongée touristique dans l'êmergence de la Tourne (goule de la tannerie), 
Deux des plongeurs tchêques ont encore peu d'expérience en plongée souterrainei 
nous visitons lOO m. d'une galerie en interstrate large et basse (·3 m.) pour 
arriver dans un puits qui descend à - 10 m. 

10 septembre: Pendant le voyage retour, arrêt à Bourg St Andrêol. L'eau est 
limpide et la galerie plaisante de la goule de la tannerie valent une nouvelle 
plongêe, Après le petit puits a 100 m. de 1 'entrée, laminoir, puis une galerie 
propre, tunnel d'une régularité parfaite (par -8 m.) que les plongeurs spéléo 
de Marseille ont exploré il y a quelques années jusqu'à plus de BOO m. (arrêt 
a -45 m. dans un puits vertical) Nous faisons, nous modestement 300 m. avant 
le demi-tour. 

ll septembre: Emergence de St Marcel. Deux plongées, septembre 74 et avril 75, 
avaien~montrê la complexité des passages, Deux êmergences au niveau de l'Ar­
dèche distantes de 30 m, 1 en conduites noyées, Eau peu claire. Nous formons deux 
équipes, une pour chaque émergence, et nous partons dans la m~me minute. Aprês 
un parcours de 50 m., surprise, les deux groupes font une jonction dans une 
large galerie, a -9 m. Peu après. la progression horizontale semble définitive­
ment impossible. La suite se présente sous la forme d1 une enfilade de puits 
branchés sur la galerie horizontale. Le fond de l'un d'eux avait étë trouvé 
vers -60 m., oQ se trouve, semble•tmil une très vaste galerie horizonta1e. 
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